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mmmfa su publie tous i»» tours, * i i u n it «i u m heur**. 
Toute» K» insertions doivent y *tr» remit— la «ailla du leur de la 

parution AVANT 17 heurte 
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i Cumfkz TM inùèfes 

~îî:Jean 1A.B.1. Vankeirsbilcg. Roland 
j (A.B.». Couillet Lucien (A.B.). Le-, U &#ftfcair 
t'man Jacques. Vigin Lucien. Delbe-! 

• Dana Ml mut du 11 au 13 luil- S ke Raymond. Moulart Jean-Jacques.' 
' lot, la CAMOUFLAGE ARSO- ; Lala Aldo. Rouzaud André. Monder 
'• LU EST OBLIGATOIRE d» : Pau!. Devoa Roben. Plcavct André.:Saint-Joseph. 1 ; Vyncke Félix (14),I 
! i l h. H à I h. t • Clarisse Roger. ;rue Brame. 53 (avec félicitations) :; 

...»i; Ajusteur. — Busoulter Georges i Sigura Eurlquc <ao>. boulevard de| 
(T.B.i. Petit Roger <T.B). Verlyn'.Colmar. 1 : Hctuin Robert (4«), ruei 
Georges (T.B.K Cappelle Henri.de Tournai. «2 bis, cour Loridan. 11; I 
Masqueiin Georges et Vigin Clau-iBarbieri Nicolas 16D, rue Ed.-An-
de (B.). Dhaenens André e: Len- seele, 193 : Amadei Ludivicav i62). 
elet Jacques 1B.1. Passerai! René'rue de Conde. 37. cour Catteau. 7 . 
1AB.1. Casse Jacques et Hus An-!Leplat Albert 1801 rue Desaix. «6 
drc IA.B.' . Grajnert Victor (A.B.).l'avec félicitations) : Doisne Dcsii-j, 
Kulis Marias (A.B.l. Jacob Albert < 103>. rue Vauban. Lys-lez-Lannoy; 
"A.B>. Coucke Roger. Vanherpe Al-Couplet Alphonse il4g). 

S^ur^iuj) 
:Se2rT3W8« 

Un individii porte des coups 
de couteau à soi frère 

LES COMMANDES DE CHARBON! 
DANS LA RÉGION 

A Roubaix 

nl.r Jee^e. B.eabrouck Orner. • « » f £ £ S ^ ^ ^ ^ T ^ r ^ ^ . n ^ J T ^ l 
Bmom-vaneuyt Elvire. Jsrejme-Or-,tiaon °* t â r t t d identité. (pâture trois individus, dont un bol-
ton Berthe. Breyne orne; Catrv-Van- UN GRAVE GOSSE ''eux. D'après ce renseignement, la 
dewoeetyne Jeanne. Compernolle nr««»l 13 ans et dem de P°-><* soupçonna Ernest PucheUe. 
Gustave. Coutteure-atoopman AUILI ™ r - < « « « ; i?. 1 ,*J , 1 ^ " ™ loemeudant rue Kletoer. a Mouvaux. 
Decraeraer Bertha. Degryee Jeanne, meurent 4, rue <le Lule, s est pre- ""}" , n . . l a i t D „ à sa pre-
DeiPaer. Aiphona*. Deloaere-Mehiu^nte au poste de police ou U a re- ^ . V ^ e ^ r à ^ n de marehé noir 
Madeleine. Delbaare Arthur. Deblau-'mi» au commissaire un billet d» m ' / ? ' ^ ™ „ * m o n « i o n domicile 

tures. de Lannoy (1 à 3»; 2 à NI. U Mane-Louiae. D*lbaer. Arthur.,mille francs, trouve Or.nd'PWee. ! "£« ^ X o Ù v ^ r 2 1 S 0 W T f oie 
à SOI eX-énOUSe drc ". A B.'. Grajnert Victor (A.B.).Uavec félicitations. : Doisne OS«M| , Coq Français <3 à 31). ipo^'ë^Ve^èae 'MarTh7UD^imp^! U A I I I I J N frais et PucheUe. arrêté fut infer-

P~—" j£u\\z M a r l u f i , A B ) - jaCob Albert (1031. rue Vauban. Lys-lez-Lannoy; Linscription de? commandes de FOYER D'ÉDUCATION kerckhof Madeleine DesmareU Heiv' H A L L U 1 I 1 Iroge longuement. Apres bien des re-
Dimanche. tard dans, .a so.ice „A B > Coucke Roger. Vanherpe Al- Couplet Alphonse (14«). rue d An-1charbon se poursuivra comme suit:: OUVRIERE : Talllleu Marie De»»îi.ret»-P«n»t: Comité d'entr-alde aux prisonnier» -cencee il déclara s'être rend" a 

1 Grand-Chemin. i>en hfVrn Claude. De.berq Jac-zin. 24 : Vyncke Henri .134). rua SECTEUR 2 178. rue Jute» Guesde Amélie, Dosmarets Julien. Desmarets-' _ <-> „.,.<<( , j n T »ura perma-'Marco, samedi vers 23 h. 30 pour 
'"que*. Friant_ Alfred. Chartet Eugè-de France. 106 Angle rues du Bois el des Fabricant» 1S Juillet. - Matin : rues R. Ber-«he»qiii*re Marie DeBavernier-v.no.: 4 J ' „ . J e i n J a u r e g débiter cueillir de 1 herbe fs.c. en 

- - Dewilde Joseph i76'. * , . . i > n . , i„„,_ nard P rie Ry>iih«iv 11 4 11 •> à M, verberghe Marthe. Dujardin-Decroixi.., . , , h . . . _ , compagnie de Julien Kerkove. rue 
.mienne école "ara P. de Roubaix U & U. 2 â Z2'. |B e r t n a

8 ,}„„,„» Henri, Ferrant-1»* l» heures. : Mirabeau. 2. ruelle des Soeurs, a 
— Matin : rues Choi- - .*__!-*• u , . _ _ „ „ a,,,,,,-., JGhesquière Aline, Ferrant Jérôme.; E u t c r H _ Naissance : Michel 1 Mouvaux. Il n'en fallut pas plus 

rue Soult. 15 : Ulrich Lou.siseul, Ommelet il à 87. 2 a 84. J -Bt* r*?!_7:nuJV,,.._ïï ,?^»n^.rl7 ni ^.•; a o b« t - c»n n i è I•* Victorine. I^gece-^agal 18 rue des Près. Ipour que Kerkove soit immédiate-
de son frerc C\T.:l€ B.inv. 43 ans. ' J a c q u e 5 . Blanquart Gérard et (202. rue Demix. 81 (avec fclicita-|Glorieux. N.-D. des Victoires H , N I . T ™ rtf S ™ I ? " ' " 1 " * Madeleine. L*menu-Van-| ^ e Mar:e-Louise Val«èe. Miment appréhende et confrontes les 
Oiomfrier-zmguear. 20. aie cie Ma- o .^ , , T^li:s Spitaels Roger. nons) : Senez Léon <248.. rue Ai- Après-midi : rue Pellart. M taliië. Q M ^ n l ^ IM An S M ( ' ' ^ » (

u ^ l ™ u
M ' ^ ' - . n r 7 D chem n du Tries Calàoux Ideux malfaiteurs avouèrent leur 

ririd. a Tpurootag L wpecteur oe C'%]r^u\ _ " ,T„Uvenaux Roger fred-de-Mosset. 1 : Decruyenaere! 1 7 m M _ M a t i n . r u e 5 d u Bai- ,J*,^ij'-f'; T87 M à 2M M ' . ^ " ' ^ ^ CvrTuf S E S t P * U r c n . Ils déclarèrent que la viande 
sûreté se mit a la -cherche de ce , B D u i W . o n M a r c £ i . Manniez,Ju'.es (2fl0>. rae Jules-Guesde. 330 ;|,0„ ^Voiaier L, Âllart Abatto.r. W - P " 3 a M 7 ' "° a 2 M K • D'Hondechoowr Branche àaT«?rl R O N C Q était entreposée cher. Baudry. S. 
dernier et appréhenda nie Bou- j Poué P a u î R o n o e a u Georges Dubois Zephir (266>. rue Lannes. 1 4 : 1 ^ 0 ^ , 1 " 101 a à 92) A T o u r c o i n g ! * « i « i ^ i » S W n ï î 1 ^ . . - 7 VZ r* . , „ i rue Victor-Hugo, à Mouvaux et une 
cber-de-Pt::hes. Il . emmena a a , A B , Martien Pierre (313). rue des Pos-l ^ " 1 , J..?, „ie FVmcrov bouie-: OUrCOing ÏJ«w<™.™« FrTnco« vîinheu'e1 fanfare du BlaaK-Fa«r. — Ce .un- perquismon amena, en effet, la de-
Permanence ou. Cyrille Barry dé- A

r f „ l s f u r _ couillet Lucien. De- ses. 51. ^-a^de Stiasboure (VÀ 87^2 à 12* „ . SECTEUR » . ^ ^ " v f n ^ m m e - D ^ m ^ M . ^ h . ' • * »olr »u ><**'• c » I e Houfflam. P l s - : ^ T e n e àe 230 kgs de viande qui 
..ara qu il se:*.: rendu au café J f a r n o r r e , l x Robert. Des-l - Perche : Dubar Maurice <1>. l,aJ° £ , D t i r ^ ^ « « ^ 
tenu par ton frère Paul. Au cours ^ x C i < , o r s e ! ; me Masséna. 37 : Diagre Jules <10..;-u" f . . . . ' „ ..J, r*„ 3 ' ru*' c * r n o * CUcque Gebrielie. Verci«ch Phu.ppe ifege. à 18 heures. ' Voleurs et receleurs furent de-

node!riir - David Roger rr.B.Vrue Ingres. 178 ; Quint Charles (16).1. J " i u l " ^ ; — M ; i m ^ . ™.eJLiJ^C De 9 à 11 h. 30 et de 14 à 17 h : Vlaeminck-Alleaian Germaine | pa4M»eiit des allocattens d'assis- • t ères au Parquet et écroues. 

uispecieur de 
^perçut devant 
;>or:ant le nume: 

sûreté 
a porte du «***Jne: Caulier Robert et Lesaffre Palil.' — Plein air 

un homme D u b o L s Ciaucie. Hisette Gilbert. D?- rue de Sevigne 
oiesse qui gesticulait et qui decla- , , e J a c a u e s Danhaese Pierre. Va-, 1124., rue Franklin, 39 ; Massezl 18 juillet 
i* avoir reçu des coups de oooteau n h e r p e Léon. Coraxza Louis et Des-'(171. 

4 3 ";"• sers Jacques. Blanquart Gérard et (202. 
• l a " Oabel Lou:s. Spitae'.s Roger. lions 

es coups D e r l j ^ P a u ; , AB.i. Gouy 
' • iA.B.'. 5>octe Honore 

Gérard nie de Maubeuge. 33-56 : Florquiii^ège '3 a 53 2 à 68'. Galilée. Ampe-
Charles rue Michel-Ange. 

D. letr • Charte! (A B 
1fp>iuj«:rr. — Quart.er Jean. 
Sou&eur — Dacm:ne Roland. Ver 

rue Maurice. 
7Y./!>r. — Andrieu Lucien (A.B.) 

cour Vanhoutte. 12 

ETAT CIVIL 

a son rx-epoise Les blesses 
' ..-t-n légèreeneni attenstc on: 
eu des soins de M. .e docicur Des^ 
rArperur.es. Paul Barry porte troisi 
O.aies profondes au coie gauche e: 
1 femme es! b.ess.ee au se.n zau-

IS^JLS^^i^VT^JS. *^*" Amandrvannckegem AtM̂ ÛS "ûr\ZmSZZ**"HZ£ 
Krmanence a ouvert .i: e er.que.e m ^ d Iceilliet. 57. rue Emile Moreeu 
pour apporter un peu ce lum:er? Pn,eur. installateur. — Delplan-'Merc Slgler. 

que Gustave .B 1 . Dogimont Edgaricaude et Claudine Dewuilf. 9 

Henry Martin. Parmemier. Gay 
Ébéniste. — Clève Marcel iT.B.) ;Moulard Louis (27). rue Lafontai- Lussac. Galvani. Montaigne, plaie , n 

Audenaerde. 
Après-midi : rues Pauvrée. de 

cars cette affaire embrouillée. 

ALCAZAR 
Ce soi. 7 h » M i 

je de Tourcoins 
Tan.wev A 

ciedi 3.3U et 7.30 

LE VOILE BLEU Act.«i,t« - ^-^^.^ Roeer. Gosseries Ro-
Louer pu ;, mercredi M iuii.et ^ r t p . Vanmoen Louis. Brame EUe. 

Si.-r-.cd. p.o.r BOLÉRO Dams Georges. Damuseau Pierre 
^̂  ,— Employé Ce fabrication. — Ma-

LA MUSETTE DISPARAIT raux Kléber. Acket Henri et Debau-

M René Verecken. 40 ans. 5. rue $™£%.?,lltî£„22SD * ' * 
n, Sartel. à wattreios] 6 r a : . i i . ^ t e " f'u1' Hennequir 
D'IcrOiX. •> r<r : r: m« d'un filmi Demiddèleir 

17 juiUeL — Rue A. Testelm (132, u t r v n c i M r 1 tasse*. — Le paiement des alloca-; steuftten de Commltotesi. — La 
la fin. 135 a la fin), pi. A. Tho-i L.A IvlA.LrC.LE.ir4L liions d assistance obligatoire aux comm-^sion des Finances se reuni-

rucs de Barckem. Metz. Jem- Vol d'une robe d'enfant. — Mme vieillards, infirmes et incurables. as-;ra , iHô'.el de Ville le mardi U. à 
nappes. Hauiaut. S:acl<ns Georges, demeurant a La sistsnee à la famille, aura lieu è : * ; 1 9 n pour se concerter sur diver-

p - , ; , d l , | es.<r. , R'-ics Mirabeau. Brésil. G Se a.- Madele.ne. 50. rue de la Paix, airecette municipale, demain mardi s es questions. 
^ r m e d d A ĉ DuDle.xede l f * S S K . ' } ï ^ ° £™% ™ » J* TiStlnî ^ T ^ T ^ L , ^ ' d ' U n e T°*'l3 imdtt- d° ' à " * " " ' " * " i « « t «PP-ié. - Que le Percep-

Roger DemerMeman.pj M u d e 1 U n l o n la fin. Trois Pierres (388 a la fin.., d enfant v-alant 250 francs, corn-heures. , u r assurele travail de la recet'e 
' . 7 ! ?T. I \ . . - ' ^ ^ D Jules Simon. mis aux bains-douches, rue Léon- I L i n i I V A I I Y vft,n,"lr!.ie tniK les teudi de 8 h30 

î * ^ " ' ^ ^ M » t m r ° r a . n d R u c ISiui l tet . -Rues de Boissons. Py.;Gambetta. à La Madeleine, pen- M O U V A U X ^R l n i cLp* ',„ **,^1' Jau-e ( Recette 
1 à 279. 2 a 290). rue L. Catrice ramides. Laon. Montsrolfier. Beau Idant que son enfant v passait 1 8 / - , . , , a e - - • - !? - " • T*-.."- * l a M S i r l e { t v x e l l c 

rue de Lannoy ; Après-m:di : p.ace de la Liberté : v a ; s . Angers. Linné. Ampère. visite méd.cale Uu mené le mardi* nOIf.Mi.nicipaié). 
, . G^Kifrin-Rene/tVermeerschMon.goUie, I W J S T " " " ^ * * * • H c r o n

a <
F r ^ e T e * M a r & ^ " ^ l — — - - - - i — i D.mar.che matin, un fermier de, É t ^ w . - I . tourne, du ser 

C " n c h ^ ^ ^ > , * u S r ^ S i i : n f t Pena-rl" ^ , ^ ^ 0 ^ ! » Juillet - Matin rue D. An | 20 Jui.iet.'- Rues" de Bourgogne 
Ç°: .» 5 , ^ » ,niwks Jacaues 'A ' « » . « Nutte. 68 ens. 98. rue jour-:seeie H a 141. 4 a 88 bis) 

• A.B.). Theunissens J » " » " " ^ ^ . | ApreS-m,di : rues Tuileries. FT.-.a 302). Ypres. Roitelets (pairs-. ^ ^ ^ ^ . - . . .- d e m e u r a n t 
a St-André. 339. chemin de Messi
nes, a été déférée au parquet pour 
menaces de mort, outragea et vio
lences à gardiens de la paix dans 
iexerc.ee de leurs fonctions. Ces 
laits se sont passés le 8 courant.1 T V N N T S 
dans l'après-midi, à St André. * 

o A I V I T A K i n o * i Dimanche matin, un fermier de| «"•"««» - t * £ ^ ' « 5 ! " "J:. 
S A I N T - A N E r r î E Mercq. M. Decottignies. demeurant,vice dètoouage qui devait avoir lieu 

. . » - * . -w^. - . . « — - wi«.,Carricre Dalle, découvre.! dans aa mercredi 14 sera effectuée le len-

Bernard Ardre. Léman 
^il5ST?a5 S^ÊbSoSp? WS^i^TSim'ëSm.m» mlfSmm. jeudi is. 

CROIX 
L4 REUNION DL COMITE 

MUNICIPAL 
Le Ck>mite municipal s'est réuni 

Georges s01" l a présidence de M. Vandertas,| 
reios. 6 range* n^Sdàtitir'/Sbïrbefa Pierre'.-maire, assiste de M. Priau. vice pre-i 

a etc victimn d un fi:o:\ "*™-', oii,V.ri rv.-rie Rchert Herb- sident. 
dérobe un.- musette con ° y ^ ? „ ? „ d . f . R e l u e s Del- Crédit, divers. - Le Comité voie! 

nan: pluaieurs ooic:s a.ors q.; il S l P - ^JÏj, ' I-"->' :u i" : H ri.vers crédus se rapportant : auxi 
irait su: un Mongy La poUc. " ^ ^ ^ î ï r — Raepsaet Roland camps de vacances, et prenan; 

nq.ie'e. .1 •piéreur — Raepsaet 
B.'. Sam eger Louis (A.B). 

CERTIFICAT 
DE FIN D'ETUDES PRATIQUES 

liarge les enfants des prisonniei'S 
et les nécessiteux : frais d'avoués, 
dans lâchât de la propriété Wattei. 

avenue Delory (Maternité 

C E R E R I F 
L'ENFANT FAIT CONNAITRE 

SES VOLONTÉS : 
SOUVENT. IL VOUS RECLAME 

LE PLUM DE MICHEL 

SPORTS 
Saint-Mi-

LAMBERSART Le Twnwi •« R. C. Roubaix 

Saint-Pierre. Lille. 77 
chel. Tourcoing. 

3 000 m. ( pour eenlors et Junlorei 
1 Defoeee (individuel. 10' 4" ; 2. 
«he«iulére. 8. P. LUle : 3 Pollet. 
Haubourdin 4 Blanquart. Hau-
bourdin. 

I.e mauvais temps g»na quelque 
M début, de ce magaifiqu-

Les vols quotidien* — Des enquè-
•es sont ouvertes sur plaintes de : 
M Dclcrnix Robert, directeur déco- .ournoi qui. en raison de limpoe.ni 

: 'le. rue de Colmar. à Lille, pour vol:effectif d engagée, en est encore to-u 
_ , ;de 15 pieds de pommes de terre.Uour» aux éliminatoire, dan. iee dit 

Une enquête est ouverte au sujet Mm m i s
P

Ce^jours^rnïeTs dans ion-férente. « n » . 

*ï[tn consul* 

ont e peu piêi 

« k e u " . 
C a i . un ««Marie» tho. . . 
"é% •«#r«<i» «•» tnlor.lt 
•i««« «-«n«»i ««rMjnnat. 

Cc»i™« . . . . le " PETIT 
O f SLOT " . . . c . l l . r l 
«•w«n M * l«bn«u« «««a 

1 «ramier» 

»**Ç C EST UNI 

fGBtOHOnEUX] 

il a reçu plusieurs fois des appie-
„v ciations flatteuses des délègues ,-tèS'de ce vol. " ^*~à\n° *7e"™ Î r 7 ' ^ T ' Î Z V'VLC^r»urp: i« ne lut enregls-

r > ™ P*» f Ma ™ k' i te D
T

M r'?** *u,x*mnt?*^ d o r o i c " r - lion de 75 % du montant du devis «*""3» d ^ f"* a « e commis au!raru. a Lambersart. 61. rue Volta.lchoc dee deux footballeu» 
Ceiïtëra7,™eî Rentrai"- c J ^ 1 ^ ^ * ^ ^ ^ * 2 ? 3 ? & \ ï & ± : cette subvention doit fa lre Préjudice de la famille Cauuer. 
droo Marcel. Quiévryn Roger. -^-c^-^ Cn'collabora 

" V . ' ^ L P ; "r^noi" Charei MNvs ^ * ^ u S p e r " ^ 1 repal^u' ™^e^fT™ée?™p,us 

Georges. Benoi. Char.es.._> i_s ; a u r a n ; , a p n x r e d u m . a v e c une J a i - l ^ s t a d e Dervck - L'assemblée che les auteurs de ce vol 
cotisation de leur part. 200 per- e U l d i e l e s m o v e n s d e d o r , n , r satis-

sonne» choisies par' ceues qui ^ | f a c t i o n a ;u.A.C de Croix 
rouvent dans ime situation lies t i e - l c u , c , t a d e T^-C*. r u e Jean 

Breref supérieur. - Dsconinck.cessiteuse. Le Secours Nationa. con- | j ! ( U r ^ e t o u l e s eMxam nécessiter:: 
Fcrnand. Delrue Emile. Diouiez Re- sent de supporterjio S au pris a i ; , , , sérieuses réparations. Ce terrain 

art oun proi^ é v u ccnp s u b v e n t l o n ^^ f a l r e préjudice de la famille Oauuer. de-pour vol d'une certaine quantité dej.rdin e. Beratte ce duel *• cen-; o i M U r - d - n t l t CIa,orr. «,sT.ce le 
J et; du Pf»-de-!K

objet d - u n e nouvelle demande. ce|mcurant. 8. cite 1 Avenir, a Wasque- nommes de terre commis ces temps tre. .venteje termina r«J >»'"-"•• marnât de les ramsuer ? me demande 
non a\ec MBtv , C o m u e sempresse de fairelna- d a I " « • champ situe dernnrc;derniers dans son Jardin situé ruel'» "« Roubaielen qui inemeuriiuee-1 ... D r a v e n o m m c 

et qui consiste a^ espérant que la décision attc.v.Les Laiteries Moderne?, près dcsjAuguste Boiite. a Lambersart Pré-,ment , P?ur : u " ™ l , I B U l 1 * « l u n l nei __ Q u l , u l d , 5 , e Q l l 0 I Q U e „ s r r h r . 

Klober. 
COLLEGE MODERNE 

Benoit Charles. 
Dupont Daniel. Maraux 

-atts-l Service d'ebouage. — Le service 
™'d' ^ e ramassage des ordures ménagère») 

paswra mardi • . au lieu de mercre
di, dans le secteur comprenant la 

r ^ ^ ^ o T ' H t ^ ' ^ ^ r ^ i ^ ™ ^ ! * * ^ c o n f e c t i o n - l " ^ " ^ ! , - ^ ™ ^ - ^ e î ' l u ?a'T d p C l ™ - ^ Noir-Bonnet. Le 
ImpenfR<xerLLeducHF^uRene^on--es au restaû ^̂ ^̂ ^ 

er Jacques. Motte Marcel. Tyber- de Vi..e ̂ La vUe Pa-erait 2 5 * '''•^j décide de prendre rendee-vous STeelSÎ?' e ° » P r e a u e t • P'ancne-a-

100 francs par i. N; 

L I L L E 
pas pour vous îaclttter. 

, dépêchez-vous, nous voici au 12 Juillet 
il feut leur laisser le temps de tuos-

chien Marcel. Vionne Pierre les dirigeants de ce club, pour envi oénéficiaire 25 a.. Un crédit 
^Bacca7àure^tT"'iariie''- Section 45000 francs est voté à cette tat»ja^^£"i»l«ian*à *££,£? 

Moderne. — Ane Charles. Bacro l l < 2 - , _ _ K , «..-^.j»»,- r>„ e „ . question. 
André Oodron Roger. ^*î*™?îf ?*"".lci^î.-.T.C?.n ^ i 1 ! Nouvel Hôtel de. Portes 

Riez.. 

—' La le 

Pharmacien de garde. — Mercred. 
juillet. M. Benoit, rue de l'&per-
à Roubaix et dimanche 18 jullle 

_ e temps e y prèle. '.1 feut a at 
rendre de. aujourdhul S .'.nirée en 
l.ce de l'av.nt-gard. de la represen-l„r a v a n t l e , fr0ids. 
talion parisienne dev.nl noe ténor»! _ j € ^ , e n s d arracher quelque! rou-
nordiste.. .tes de pois et une grande pertie de 

Selre rencontrM *e sont déj* dlavjmes pommes de terre i-haudes. Ayant 
puté». dan. le simple d.me>. tandis jriéjà repiqué suffisamment de choux 

DE CHAUSSURES EST PASSE que pour le simple messieurs, noua d» Bruxeilei. Je pense les mettre la 
en arrivons au isoleau final : J.l —Oui mais puisque \ous avez un 

M. Gaston Chauvet inspecteur w & t t t l fc battu A. Du)^-din par »-3.ipeu de fumier, mettez-en a 1 empla-
d'assurances. 12. rue de Bourgogne. ' «,3 tandis qu il reste encore a jouericement rfe vos pois, qui ont beaucoup 
avait entreposé 3 paire.1; de bottes -«,' m»i«hes V.n Sau-Breu«art. Pa-i« séché > le sol. il retiendra 1 hurru-
en caoutchouc, une autre paire en iorny-R. Masurei, Rimet-de Gale»,jdité. C 
cuir, une pane de sabots et unPh. Motte-M. Pi.t. Bo.ge l'en avez pas mis devant 

Brctcf élémentaire. — Bil.iet Emi- <i-'e .'*_"'•*J"em
a

ûpf,,fl npv.rv^r, i d i r e c t i o n d e s P-T.T.. après avoir M Hostaux. angle de l'avenue Cle-
Blondeel Claude. Carlier Chrus-P>">" ic Wattei. 5. avenue Delory pris connaissance du projet d'erec- nienceau et de le la rue Coli. à 

„. Crenon Henri. Cuignet An- ^ t i n a s t l es depuis rn*i ÎME^les u < m d . u n n o u w , H d t e l d e s P o s le«, , q u , h a l . pou r > ravon de 
dre. Debuigne Gérard. Delporte Mi- *f'V c e s d e i a M » t r r n l t e m u n ' " rue Jean Jaurès, à côté du futur Wasouehal et Flirs-Breucq. 
chel Draux Adoiphe. Duquenne Lu- P*jf- centre sportif, fait des réserves1 _ .. . — . _ . _ . 

Ienxiy Pierre. Jacob Albert.I Comme cette institution occupa:q u a m , f ^ o p ^ n d u v a ^ e t d e . Insiltat. TurgeH et Sevigne. 

Crot A T H L Ê T I S M B 

oulier M Chauvet. qui évaluait leboie et L^iort-Inglenert 
out à 1.500 fr. environ, a eu la 

7!désagréable surprise de constater 
*" la disparition du stock de chaussu-

resj qu'un cambrioleur a subtilise. 
Lê  ia nuit, après effraction. 

La police a reçu une plainte et 
ouvert une enquête. 

LE CHALLENGE 
DU C. G. HAUBOURDINOIS 

l a y Roeer Thieffrv !••"» ue ueiense r-ajsive. a VA une AdoDtP leurs etude.= a l'Institut Turgot. a i r .1 1 «j 1 
P?u^ v a n ^ u e ^ ^ p h . V > r n . e - d e ^ptembre 1SM le representair ^ ^ ^ ^ v i e u x ^ _ ^ Co- l'Institut Sévigné ou a l'Ecole Pra T n b U n a l C O r r e C b O n i î C l 

nrire I** ** f "» H 1 * J"**^ r * g l * * w r teiMltS homologue 1 achat de vieux tique des jeunes filles devront ê.rt ge André. 

nandes 

• l e m i e 
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Brevet d Enseianement primaire 
t»pcrjcur. — Biliiet Emile. Blondeel 
Claude. Carlier. Christian. Cremon 
Henri. Cuignet André. Damuseau 
Daniel. Debuigne Gérard. Delporte. f -oerieure 
Michel. Draux Adolphe. Ducastel ^1* £»£?%, 

montant de la location et le rem
boursement des contributions fo.V: 

Le Comité considérant qu?: 

Les examens de fin d'année 
à l'Institut Turcot 

la restauration de rues déposées a la mairie (5e guichet il M •>'•" d •"*""• ^— ° m ' r £ £ " 
Rue H.-Lizot — La Société l'Emv avant le 31 juillet. *6 a n s out rieragr.co.e * ««J*»" 

...tion de Roubaix demande qu un- « , „ , , . . MeHIeo-iKrI.l Ce serv • e " " B * r c e U ' e t , P r a n . ( : 0 ! ' . ? * ^ î m t ^ 
montant du ;v cr reclame est dénommée rue Henn-Lir.ot \ . J ^ ' ? * * Î V ? r £ ë mercredi 21EÎ? 5 ? n , c 0 e a »•'"«•*"*•• o n t 

xagerc. décide dc.i référer a lau- | ç n m e moire du poète qui est di-cedr " ne fonc.onnera pas .e mercrediI(i€robe d u l a l t , i e l l r employeur. 
à croix Ajournée juiuet. Deux mois d'emprisonnement a 

- a v e n a n T ^ ^ i o c , « é ^ufaisurcl H«piee et Bure« de bienfaisance. « - « * * - ^ ' — « " ' » * * » l — « 
gène. Iennv Pierre. Jacoo A^ert. ; e m é m > i m m e u b i e c o n c r e l incendie !— Le Comité désigne les quati-

Apres un rapport des services personnes qui seront proposées au 

Ou-'mande, v 
lise pois. 
j Vous soulevez de grosses motte* 
avec votre fourche-béche. en les arra-

! chant, videz quelques arrosoirs et 
]pendant que votre eau s'infiltre, pré-
: paret votre « praline s : vous aves 
[sur la route une bonne boue, de vache. 
mélanges-la avec .un peu de terre et 
d'eau dans un vieux récipient. Elle 
formera un petit fourreau très sec à 
.'extérieur, mais uni maintiendra plu-

de la fraîcheur autour des Une belle réunion se déroula 
Stade d. 1 Heurtebise où les meil-:plants, tout en jouant le rôle de stimu 
iéura club, de l'Union de Flandre!:ant par 's présence de la bouse. 
disputèrent le challenge du C. 0.\ En arrachant vos poireaux, mettez 
Haubourdlnol* ou: enleva d'ailleurs;les en petites bottes d'une vingtaina 
aveo une Incontestable netteté la:et trempez leur base dans la « pra 
Coupe mise en compétition. 

L. réunion était préaidé, par M. 
le Maire et M. Godin. président du 

la suite dl tires ars ie André 
de un 

CERTIFICAT 
D APTITUDE PROFESSIONNELLE 
Employé d> burcaii — Allam 

Claude. Bckaei:. AU>en <B.<. Deuo 
: Robert De Busscher Amcdtc De 

André. Duzier René. Tan-
.r.ermar.s Paul 

Commis de coiuptab'ii'é — Al-
_'oet Alfred. Bekacrt Albert 'B.. 
Beuscar. Aoel. Bocquet Pierre. Bvt-
'cbier Roger. Carre Jean. Carre.te 
,!ean. Crochon Roianci. Dancome 
lean (B•«. De Busscher Amedee. De-
aerie André Delemarje Retir. De-
haye Georges. De Mmter Andrc. Dc-
rschmois René. Dorasse Albert. De-
«bnr Moïse. Doutrelmngnc Char-

s T B i . Douer René. Dujardm 
iîcnis, Flipaux Andrc Gallant Ro-
bert. Cvoiisscau Georges. Herbaut 
Jean, Honoré Lucien. Joveneaux Ju-

Ladoe Jacques. Lambert Jean 

Pierre. Jacob Albert 
Lher.tier Jacques. Mangm Henri 
Mille André. MouqiK't "Robert 
c1 t.rrt Léonard. Rocq Ernesv ««««initêTiê'ComTtê décide"de" relever "cet v*"*» commissions administratives 
Roger. Salerna Michel TTiif»rv , a r i f e [ d e ] e p o n n . a t m t a u x ^ ^ de l'Hospice et du Bureau de Bien-
Paui Van Bc.egem Joseph. Vernae- yemrril supérieur pour les chambrer f aisance : ce sont MM Priau ~ 

communes et un taux plus élev-î court, conseiller municipal : Emilei 
pour les chambres particulières. Monnier. instituteur retraite, et Elu 

Dcpraetère. rue Deierue. 73. — four voi aune oic>c.ri,ie. .-MA; --"• •"—'•-•-• M " •• —--™-
mois à Auguste Termote. rue Beau-i > Fourrure. C.G.H 1 m. 45 : a. Du 
ont r^onreheltes à LUI*. thoit. St-P;erre. Lille. --Longueur court Decourchelles à Lille. 

TRAMWAYS 
CE SOIR Lundi à 8 heure* 

JÊt2,0 

.- UNE IMPOSANTE CeRÉMONIE^œuvre. rue des Bois Blancs a 
De-i A L'EGLISE DU SACRÉ-CŒUR l-lllt, P°'•"" v o 1 d e POn>"»« d* terrè 

dans un champ. 
Une imposante cérémonie aura _ P o , , r v o l d e JQQ k e d t e n a r . 

Concertons an cimetière. - A la-Bourgeois, contremaître. . ' ' r é a d i i ^ ^ r t i o s u r ^ M a ^ l ' » , a " Ç * " ^ f „?**}££• 
suite des agrandissements du cime-' Le préfet choisira deux m e m b r c s l ^ B ^ f "a^^en^olre des morts | m e n t s K " " ^ » ^ - ^ x m 0 l i d e m " 
•ière communal, les concessions : de cette proposition et compléterai, . , a u e , r e 
trentenaires ont été établies sur|P»r des représentants des docteuri.i - " 

lé de 
ongueur feuilles et racines. 

— Certains se conientent de poser 
leurs plants au fond des trous ouverte 

w - I I- ipar le plantoir, puis de les îehoucher 
p o u r vol d'une bicvc'ette six l«e résultat». — Cadet.: Hauteunjpar un ton arrosage : d'auties. tes 

• Du-i« bornent ». les « serrent s avec soin. 
ît au fond d un sillon ou simplement 

. Buriei C.Q.H . 3 m. 05 : a. Four-|* *̂ surface du sol. Quelle méthode 
rue. — «O m. : 1. Rousseau. St Pier-iempioyer-youa I 
re T nie> s" 4/10 - 2 Fourrure C. —Je suis encore plus expeditit. 3 ou. 

aHLU-'iooo4m° : ?: ™S2^\™j~i:^^g?^E*£; 
S.J. Tourcoing S1 «"4 5 : t. I>K-L, ^ u , , • ,„ r m , , r e b o u r t „ ,„ 
vost St P. Lille. — Poids : 1 Bu- : , , m e n , n t 2 o u , c m d . t e r r e m, M 
ries. C.O.H.. 8 m. 40 : a. Corblnesu. , . n , t , n t a „ a n t légèrement. Mes 
S. P. Lille. — 300 m. : 1. Martel. S. ,„.,,„, seront comblé» au fur et a 

risonnèment avec sursis et 500 fr.lP Lilie. 42 1 2. Bune«. C.O-H —Imesute de» binaees. car des plant» 
L'amende à René Tange contre- Relais : 4x80 : 1. Sa.nt-Plerre Lille.Inop enierre« véfètent au début Ce Une Comédie 1res «aie 

Mercredi 14 Juillet 
- S h 15 - 8 h 

FERNANDEL dans 
LE CLUB DES SOUPIRANTS 

DES DIPLOMES 
AUX JARDINS OUVRIERS 

|gor:es auxquelles 
ur» ouvrier* 

l'n Legs de M. Thellier. ancien; 
maire. — Par testament : M. A.| Etat Civil. — Publications —Mou-
Theliier. ancien maire de Croix, deichon Lucien, coiffeur. 18. rue Per-
1912 à 1925, a fait don à la Ville d e | d u e et Lehon Yvonne, confecuon-

\m maison d habitation, située ruo:r-eus?- ] 6 - r ' J e Thlers : Coo! Henri, 
avons relaté -a manifesta- jules-Guesde. a Croix, à conditionl4'°,?,'^* =.<L?anque,> Tourcoing_et 
S est déroulé a la Mairie.!que s a veuve puisse l'occuper }us-l?°iUl£..±'Vme- «'*"°-dactylo. 

I.anoi Chanes. Leblanc Claude. Le:- a : occasion de :a remise des diplô-iqu'à j» m o r t e t q u > n s u l t e ; a iCca-
•e Ravmond. Lerov Va'cre Loseau m e s d u ^ n c o i " d e5 Jai'Qins t i o n soit accordée par priorité à des 
Guy Mercier Alfred. Muteau Gror-,2uvF'e .s, n.11,'nl£'',f!aJi.x__ d p s Tr0-5"'enfants ou petits-enfants 
sres. Pelsmackers Charles. Pruvos 
Robert. Scholaert Andrc. Smer Hen 

2 iST-dini les" nouvelles"partiei.i5yndicats. familles nombreuses. ' v é ^ ^ ^ ^ l i S ° ^ o n ^ ^ ^ P ^ ^ ' ' ' ! 4 ,
J U n ^ ^ ^ T u r ^ Hoii^au O ^ P ^ T . ' ' 1 5 " ^ <%"ÏÏi£Z. 

ilors que dans lancien cimetière les1 Le» suppléaient» de sav.n. — Lesides Chanteurs de Lille interprétera' A »» Manufacture. — Ouvrière AU P , L ; U e i m . 45 : 2. Oenlmal. C.|)e les buiterai même afin d'obtenir 
mêmes concessions mesurent 3 m2: employeurs, artisans et conaomin.-:Qe très beaux choeurs sous la direc-,1a Manulacture des Tabacs. Marie o H — Pold. : i Vandaele A. Sti-'ie plus grande loneueui de blanc. 
:e prix du m2 étant de 300 frs. cesi leurs .utorisé. à faire bénéficier *t i o n ^e son chef M. Georges Pré Delbare. Vve PouTcrov. rue Jean-! Jacques. Tourcoing. » m. 24 : a, Pour cela .e meta mes lignes a 30 cm 
concessions ne connaissent pas lejleur personnel ou eux-mêmes, du v o r Baptiste Delescluse i Croix, avaitJLefast Claude. N.-D. Loo. — 1.000!•" " " " „ " / , „ ! . „ . , . , , . . . . r on 
même prix : pour égaliser les taux.! "«'on supplémentaire, sont invités! ileiobé cigarettes et tabac mar- m : 1. Victor Bouche. C.a.H, S'i „ , V " „ , ,°. „i,„,« i . fJZ„ „.,ri. 
le Comité décide de porter le tarif..» "tleee au guichet a. et cela s par-. •-"• " * » * • P"™"'?,,,d' *'I"'m ~ "andises ou% lV cachait danT sa 13 ' : a. Delangle. S. P. LSUe. - 1 0 0 ! ^ ou'*r

hrjVs du . " 

dans le nouveau cimetière, a 450 f r s : , - * n » r d l ^ * £ * « £ « * » ^ V î S & S * . o R dîmetran , l « v e Hte a" été condamné èqu- tr l . » - J ' ^ t
m b / î ? i t

8 ' P ' £*'• "" ;??£?£*» "°ven : on peut 

^ r e î t e r a ^ V ^ i r r c n S ^ „ , | L - S T V Î ? « V « ^ : PGURSaTSSSff^SS 

» - = = « ^ 4 3 B E r ^ ifTi,i7 îfflfB, a'BvscnV::—e ÎTJSSS «SÏÏK.-Ï. 
Il- d.tSe XminmPdùmHa^g.r>oui8- à Lille, avait soustrait ,m|Lomm.. Relais 8x«2xl «00 frai 

Favreui. 

WERVICQ 
MEDAILLES DU TRAVAIL 

portefetiilie contenant une sommet pirre Lille. 
de 12000 fr. et appartenant à une!HR_l"^"rd!n-

'personne qu'elle avait accompagnée| 
au tramway. Six mois d'emprison-
inement. 

c. o 
..eeét» 

unée. 

ri. Spend'er Henri. SpH.ebeen Jac- ?elgP,r,ei ^ï^.,',™ 
ques. Spriet Gérard Spnet J e a n d u p»i«' 1 1 6 : Lejeune 
(B.l. Sprie' Louis Stoops Gabnel. rue.^t*rfe*i'_' **;.._... 

municipaux des Troi 
Ponts. Voici le palmarès : I Le produit de la location sers.i 

Médaille et diplôme. — Plein air : chaque année, remis A un ou deux! 

WASQUEHAL 
Vol de tickets de ravitaillement. 

mp lui appar 
tenant, J 
Préjudice 

Sentons — Hauteur : 1. Derasae 
C.Q.H. 1 m. «0 : 2. Blanquart. C.O.H.; 

Poids : 1. Deeroer André. C.O.H.!! 

19 m. 58 : 2. M. Blanquart. C.O.H. — | 
Voici une liste du personnel ctes Indésirable. — Six mois a HenriILongueur : 1 Vaillant, C.G.H. 6 m j 

Etablissements Cousin frères qui'Dcman. graisseurs Lille, poursuivi I] 1 : 2, Defranc*. S. P. Lille — 800 m.:', 
viennent d'obtenir la médaille du j pour infraction à arrêté d interdx-il- Garcette Pierre. c.H.a. : 2. Dû-j 
travail : , ;„,, _«, S p i o u r p» «hus de confiance I lrieux A C.G.H. — 100 m. . 1. Vail-

Medaill. «rappel de vermeil». - l , 0 n d C S J° " S P COnUaaCe'liant. C.O.H.. 12 . 2 Blanquart, C 
Numéro 60). niejèlèves de Croix, dont les étudesiMme Veuve Sauvage, née Fernand" Cannière Fiorimond. Turcs: Arnaud, | L'ivreaae, — Dix jours et 00 fr.o.H. — 400 m. : 1. Duthllleul. St 

eune Adolphe lU0).|auront. cette année là. été particu-iLoeuillette. 38. rue Henri Carette. à •Vaudewoestyne-Breyne V.ctorine ù'amende à Jules Deffrennes. mar-! Michel. Tourcoing 2 Vaillant. 
ilièrement remarquées- Un comi*ii,Wasqueha!. a porté plainte au corn- Médaille de vermeil — Berten Ber-lchand de papier à Croix, pour ou- C.O.H. — Fêlais : 8x4x2x1 : 1. C.OJlJ 

diplôme. — Trois- compose du maire, d'instituteurs pu-missanat de police en déclarant que : h c - Breyne Albert. Breyne !\lplion-j;rages et ivresse. Haubourdin. 3' 58" 810 ; 2. St Ml-i 
• ruoblic et privé et d un représentant vendredi entre 14 a 17 h., on avaii **, Bruggeui«n Camille. Catotélaln chel. Tourcoing : S. St Pierre. Lille | 

•--i. Catry Robert. Catteuw Geor-i vol. •* vingt jours a Jean tTU- Classement, généraux — Cadet. : 
— Decorte Jérôme. Delbaere-Legon vost. chauffeur à LUI., pour vo! de;i. st Pierre Lille. 34 pt. : 3. C. O. 

Léonie. Oemuysére Désiré. Deama- maïs au préjudice de la Société des! Haubourdin : 3. St Michel. Tour- f» fTajaei k 
i-eus-Penet Amélie. Lag.ce Polvoarpe.lProduits du Maïs. jcolng. ' i "** • 

PRCPAREZ-VOUS pour la r'°chaine;„£riViy"]vi«z^ " ' i '" 7 "" r l c ' .Lefevère Modeste. Samyn-Gobert . r à M „ „ û„ n « in,,,-« a Junior» et eenion» : 1 Club Oym-
ess.on du Bacraïauiéat SUIVEZ «> °,„ i i i , r . vV™ i l S . . «£S'- i s* <r J Marie. Tops-Bllllet Marthe. TurcgI L M "'•OOltM. — Qu.nze jouis a na.tlque Haubourdin. 79 i 2. Saint-

.oursp.rcorreSoon. J] « . , r U L " 1 ° " " _ V e r
r

1
P

e ^ M , t . . , , h J P „ ' < rnttr
r **<***' ~ C e Projet .lui . ! — , . . • • « . . Amand. V.ndenbulcke Sidonle. Van-iHenn Vannes, de RtUbOlX et àrpierr? Ulle. 43 : 3. Saint-Michel, 

dance de LtJOLF. « L e ( j U l d e Diplôme. - 1 rois-Ponu : Lebacq a déjà fait i objet de maintes de'i-\LlSEZ et UTILISEZ nos : necke-Bommaret Flavie. vervlschlHennette Verhassel. de TOUf f lort, i Tourcoing. 
rierrandei sa broonure N» 38 a LE Jean (81. rue de Liège, 14 . Vlieghciberations du cornue attend toujours! a p r , - p . a aimr*-».n-»ra«» Victor. IP°nr vol de pommes de terre au! classement du challenge — 1 Club 
OUIDB «. 47. rue de sevrés. Pari» (6«i Ju.es <9>. rue Beaumarchais, courlla décision des autorites supérieures.: r t i l i L b ANNONCESi Médaille d'argent. — Berten-Bon-I préjudice d'une cultivatrice. lovmna.tlque Haubourdin. 108 : 2. 

ges et. de temps 
des arrosages a l'eau 

excès toutéiois. ce serait 
: C'-iJ 

r.mmermans Paul (B > Vanesiande 
Jean. Vanthuvne Albert. Verbreckel 
Paid. 

Dessinateur ïndustritl. — Depreux 

Rappel 
Ponts : Delpianque Juies 
de Tournai, c.te Devogheie. 11. !du bureau de bienfaisance, sera 

— Plein air : Noe Julien 1207J. rue r.h«xgé d attribuer cette récompense 
de Condé. 14. cour Catteau. 5 : Lié- Le Comité rend hommage à l'esprit 
nard Henri (273>. rue de la Poten-|de générosité de M. Thellier et 

proename nprip 1 3 ; Mazureile Raymond (3l4i.|accepte ce legs. 
ue Horace-Vernet. 43. Centre Sportif. — Ce projet, qui 

pénétre dans son domicile et voié'^i 
une série de cinq quinzaines de 
kets de ravitaillement. 

ai* ce «ont encore des variétés com-
e s Long de Méziéres a. a de Liège ». 
Long dur d'hiver ». qui passeront le 
leux d hiver. 

BERTRAND LAIBE. 
Ingénieur Herticele 

Chel de Culture a l'Ecole 
d'Arrat. 

USEZ 

LES SPORTS DU NORD 
EN VENTE LE SAMEDI 
| I£WIMÉM:IWF1LANC j 

L'HÉRITIÈRE 
BASQUE 

par Pierre MXIETTE 
36 

dire que vous avez longuement ré-i — Fonder un foyer, c'est l'expres-l 
fléchi, lutté même, mais que vous sion consacrée. Eh bien ? 
ne «êunez la rendre heureuse corn- — Eh bien, tous mes projets s'en 
me elle souhaite de l'être et le mé- iront à vau l'eau... 
rite. Ses yeux se dessilleront... ! Mlle Vivette cette fois, tourna 

— Songez g la déception qu éprou-lvers le musicien son visage déluré, 
.era Gracianne ! Ile regardant bien en face : 

— Qui est-ce qui n'a pas une — Peut-être aurez-vous la chancel 
déception dans sa vie ? Elle se con-jde trouver bientôt une consola-
solera. 'tion... 

— Vous croyez ? Ssint-Selve scruta quelques se-
i — Cette fatuité! Le temps faisant i condes les yeux gris vert, comme 

Il ne répondit pas. Il songeait son œuvre, on se console de tout.]s'il hésitait t comprendre leur 
a Gracianne. à son charme ingénu, t Et puis son père sera là pour l'yjlangage. 

M a j Vivette. les coudes aux ge-|aider : ce mariage ne lui plaisaitj _ Qu e voulez-vous dire » 
noux. ia tète dans ses mains, le re-pas tant. Gracianne verra qu'elle: Vivette fit une petite moue et 
gardait, souriante, un peu mo- s'était fait illusion et que celui j baissant les veux ' 
queuse ;en qui elle avait mis tous ses es- j e n'aj r j e n à dire 

Il se sentit taiblir : rxjirs. tous ses rêves les plus chers.! Mais déjà Saint Selve avait de-
— Oui. fit-il. Votre raisonnement : ne le méritait pas. Du coup, l'idole viné II se pencha vers la main 
quoique peu aimable a mon en-perdra à ses yeux toute valeur. Elle|que ia jeune fille laissait pendre 
droit, ne manque pas de logique, isera guérie. ! négligemment et la porta à ses 
Voua croyei vraiment que je nei _ Et c ( , s t à moi que vous con-llèvrea : 
saurais rendre Oraciannc heu-lflez c e D e a u rqie ? Charmant ! i - Oh ! Vivette. est-ce possible ? 
reuse ? - U n peu plus tôt. un peu plus Je n'aurais Jamais osé espérer la 

— Mais naturellement. Vous ne tard, cela arriverait de toute ma-1réalisation de ce bonheur que j'ai 
lui sacrifieriez Jamais assez votre niere. Mieux vaut avant qu'après [convoité al longtemps. Vous faisiez 
liberté, votre indépendance, avec ! Il hocha la tête sans rien dire, si mauvais accueil à toutes mes dé-
un grand L - Oui. continua Vivette. Gra-clarations, vous n'aviez que dédain 

U hocha la tète sans répondre,'ciannc... vous 1 aimez bien, maisipour mes compliments. Et vous dé-
hésitant. vous l'oublierai vite. clariez ne jamais vouloir vous ma-

— Enfin, finit-il par dire. Je ne' Il se fâcha un peu : rier... 
peux pas envoyer promener ainsi! — Vous dites cela. Qu'en savez- Elle s'interrompit. 
Gracianne. J'ai des scrupules que vous ? En dehors des questions de — Je vous l'ai dit tout à l'heure : 
voua devez comprendre cœur, de sentiment, cette rupture absurde qui ne change pas. Il n'est 

— Je l'espère bien Qui parle1 sera de plus pour moi. une décep Jamais trop tard pour reconnaître 
d ailleurs de l'envoyer promener ? non Vous n ignorez pas que Je vou-|ses erreurs. J'ai l'impression, au-
Tl faut lui avouer ces scrupules, lunlais me fixer une bonne fois.. . ijourd'hui.: que nous pourrions as

sez bien nous entendre vous et moi.tzondo n'y croyait guère. Ses traits 
Je vous laisserez voir, sans m'en;crispés, ses yeux pleins de tristesse 
formaliser, vos camarades commeaccusaient une souffrance morale 
vous me laisseriez libre de mes plus qu'un malaise physique, 
amitiés. Chacun de nous sortirait.| Que se passait il ? 
rentrerait à sa guise sans deman-j M. Elizondo ravivait ses souve 
der à l'autre le fatal : « Où vas-jnirs, se rappelant la dernière ré-
tu ? Qu'as-tu fait ? ? Notre mena-leeption des Fontanes et le dîner 
ge serait en somme très « article!récent offert par lui à leurs amis, 
de Paris ». dans le joli sens du mot. i Gracianne. en face de Saint Selve. 

— Article de Paris... Délicieux !|Sétait montrée réservée comme à 
Et Saint Selve. de nouveau, se l'ordinaire avec une certaine nervo-

mit à couvrir la petite main de 
baisers, si bien qu'un Joli rire fusa: 

— Eh là. eh là. Saint-Selve. Et 
Gracianne ? Il me semble que voua 
l'oubliez un peu trop vite, cette 
pauvre Gracianne. 

Il se mit à rire, lui aussi 
n'entendit plus, dans l'atelier, que 
ce doulbe rire, un peu cruel, qui 
éclatait comme une musique alerte 
et frivole. 

XVI 
Qu'as-tu. Gracianne 1 Tu parais 

triste aujourd'hui. 
M Elizondo scrutait du regard 

le visage tendu de sa fille assise en 
face de lui. dans la chambre d'hô
tel. Bien qu'il lui eut offert d'Invi
ter ce soir là ses amis au théâtre, 
elle n'avait pris avec eux aucun 
rendez-vous. Alléguant c un peu de 
fatigue » elle restait là après un 
diner lourd de silence, la mine 
soucieuse et l'air abattu. 

De la fatigue, vraiment ? M. Eli-

sité contenue, qui lui était d'ail
leurs habituelle, et qui pouvait être 
interprétée de différentes manières. 

Rien qui marquât nettement du 
dépit ou de la peine. Mais il con
naissait la fierté de sa nature et 

faite 
Comme sa question restait sans 

réponse, paternellement M. Elizon
do insista : 

— Eh bien, voyons, enfant ça ne 
va pas ? 

Elle secoua la tête dans un geste 
têtu, comme se contraignant à ne 
vouloir rien dire. Ses mains lis
saient fiévreusement le bois du 
fauteuil où elle était assise 

Enfin, levant vers son père un 
regard plein de détresse : 

— Je ne l'ai pas vu depuis deux 
jours. 

Il sourit. Point n'était besoin de 
demander à sa fille de quelle per
sonne il s agissait : 

— C'est cela qui te tourmente ? 
Peut-être M. Saint Selve a-t-il en 
ce moment plus d'occupations. On 
ne saurait que l'en féliciter. Je 
trouvais, pour ma part, qu'il en 
manquait un peu trop... 

Gracianne ne releva pas le re-i versé l'esprit, aïta 
proche : 

— Le travail, fit-elle àprement... 
C'est l'excuse que me donne Vivette 
de sa part. Mais elle a pour me dire 
cela un sourire si bizarre... 

— Mlle Vivette est volontiers nar
quoise. 

— Oui. Cependant... 
Elle n'acheva pas. hésitante 

lasse-t-il d'attendre. Ou bien... mot. Il était presque sept heures-
— Ou bien... t Elle se tut. baissant la t*te. 
Elle tordit l'une dans l'autre ses, M. Elizondo avait écouté avec at-

deux mains dans un geste de de- tention le récit de sa fille. Cela ne 
sespoir : lie surrpenait pas outre mesure. Il 

Un affreux soupçon m'a tra-jconnaissait la vie et savait que 
dans les milieux où le bon plaisir 

— Quel est-il ? ,dc chacun l'emporte sur le reste. 
Après une nouvelle hésitation, les petites trahisons fourmillent. 

elle sembla prendre tout à coup son Mlle Vivette était coquette. Saint-
parti : Selve volontiers conquérant et fort 

Noua étions seules. Vivette cul*" désintéressé d'autre part, sans 
moi. cet après midi à i'atelier. VI-i""' doute. 
vette était gaie, mais sa gaieté.! « Que diable ne s'épousent-ils? 
cette fois, me faisait mal. J'aurais»vai1 maintes lois pensé M. Eli-
tant voulu voir Bernard et Je a.-'101 

Allons, parle, enfant. Queivais qu'il ne viendrait encore pas.! L* lassitude de l'un, le caprice 
crains-tu ? Tu sais bien que Je dé
sire avant tout ton bonheur. Notre 
séjour ici n'en est-il pas la meil
leure preuve 

La sonnerie du téléphone a fait toutiOJ I a perfidie de lautre les avaient 
à coup bondir Vivette... Avec que):1'5 rapprochés ? 
soin elle . fermé la porte., j'all Qu'importaient les raisons... Ce 
cependant bien entendu : t Jeiqui était sûr et ce qui intéressait 

Ces paroles et le ton de bonté,pense être seule vers sept heures.lati plus haut point M. Elizondo. 
avec lequel elles étaient pronon- Tachez de venir ». Tout d'abord.!c'est que le compositeur semblait 
cées eurent raison dee résistances cela ne m'a pas frappée. Mais, enlbien vouloir s'éloigner de Gracian-
de la jeune fille : m'en allant. J'ai fait un détour, ne en ce moment. L'instinct de la 

Ellejança d'un trait : C'était comme un aimant qui m'at- jeune fille ne devait pas l'avoir 
— Bernard n'est plus du tout le 

même avec moi. On dirait qu'il 
cherche à me fuir. Quand U vient 
nous rejoindre dans un salon de 

tirait vers la rue où Bernard ha
bite. J'ai levé la tété dtns l'es
poir qu'il, y avait de la lumière 
dans son atelier. Cela m'eût en 

thé qu chez les Fontanes. il arrive ! quelque sorte rassurée, vous com-
tard et prend pour s'en aller le pre-1prenez, aïta.... Aucune lumière. Or, 
mier prétexte venu. A moins... i il se tient toujours là. il me l'aidans son for intérieur, il se sentait 
moins que comme hier et aujour- c'it souvent, quand il est cher, lui presque joyeux, en effet d'autrei 
d'hui il ne vienne pas du tout. J'ai tristement rebroussé chemin.isentiments'venaient ternir aa joie. 
Lui. qui était il y a quelques jouralComme J'arrivais à l'angle de la (Car il devinait Wen que Gracianne 
encore, si empresse... Je ne croisirue j'ai aperçu Bernard... Bernard | allait souffrir. Elle ' souffrait déjà, 
pas à «es excuses. Sans doute se qui se dirigeait vers laverme Ju-' (A ruivr»/ 

trompée. 
Elizondo ne pouvait que se 

réjouir de la tournure que pre
naient les choses. Elles Influence
raient sa fille beaucoup plus effi
cacement que tous les conseils. Si, 
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